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de son profil, la douceur de son poil et la perfection enfin de toutes
ses formes, pour qu'il consentit ä se laisser persuader qu'il etait
beau. D'ailleurs if le savait et on augmenta la dose par des super-
latifs qui, peu ä peu, apaisaient sa conscience eveillee et inquiete.
En fin de oompte, j'ai tout bagatellise: ce n'est rien de grave que
de dormir avec un copain! O .cimes alpestres, que vous etes dures
ä vaincre! A moi la couronne de lauriers! J'ai reussi oette sublime
ascension. Puisque vous voulez tout savoir, j'ai bientot senti que
cette chair n'etait plus faible du tout, comme on a coutume de le
dire. Elle se oonformait aux jeux anciens. La derniere resistance,
cet affreux slip, avait disparu et Säntis se genait de montrer des

parties blanches. Ces parties, d'ailleurs, etaient aussi belles que
bonnes. Etendu - la dans toute sa masculinite, Säntis regut le bap-
feme de 1'amour entre hommes avec un art consomme que la
pratique a port6 au paroxisme des possibilites. O nuit qui fut

Le lendemain, dejeuner d'amoureux, toutefois sans soleil Comme
Säntis avait des souliers ferres et que je n'en avais pas, nous nous
sommes quittes dans un brouillard tenace au bord des precipices^
dans la neige virginale. II s'en alia comme il etait venu, comme
une vision, comme une cime que l'on n'atteint qu'une fois. Et ce
fut lui ma premiere chapelle, au premier jour des vacances. —

Premiers propos
par J. P.

,,Les amis, a dit quelqu'un, sont un peu comme les morceaux de musique;
il ne faut pas les juger sur leurs silences !"

Je suis meme d'avis qu'il ne faut pas les juger du tout. Car juger c'est

restreindre, c'est reflechir, et l'amitie a besoin d'enthousiasme. La veritable
amitie, s'entend!

L'amitie! Encore une chose qui se fait de plus en plus rare. Cela
demande du temps, des soins, de la vigilance, ä une epoque ou l'on mscrit

Partout: „Vos minutes sont aussi precieuses que les notres". Ce qui est une

constatation qui n'engage pas beaucoup aux confidences!...
Un ami, ce n'est pas seulement quelqu'un qu'on oonnait bien, chez qui

''on croit pouvoir aller a n'importe quelle heure sans deranger, un gaillard
dans le logis duquel on sait ou trouver la pendule, les cendriers et l'endroit
du canape oil il y a encore un ressort.

C'est plus que cela: c'est un type qu'on admire un peu, qu'on aime

surtout beaucoup, san^ trop se demander pourquoi, dont les tics et les

manies ne vous agacent pas trop parce qu'on en fait copieusement echange,
dont les interets vous interessent vraiment. Un type qu'on ne laisse jamais
attaquer sans reagir, un type enfin avec qui on a tout un passe en commun,
un passe riche en sottises charmantes, et des projets d'avenir.

De- temps en temps on ose lui faire comprendre qu'on l'a assez vu et

fu'on a envie d'etre seul....
Chers auditeurs, que cette journee soit pour vous fleurie d'amitie
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